
                         

        Petit message de votre curé pour le 14 mars 2021, 

        4ème  Dimanche du Carême 
 

Chers paroissiennes et paroissiens, bonjour ! 

 
 

● Cette semaine, les enfants ont repris le chemin de l’école, et ce dimanche, nous arrivons à la mi-
carême. Cela a forcément inspiré les illustrateurs. 

 

● La semaine qui vient va comporter la date du 19 mars, jour de la saint Joseph. Vous connaissez 
sans doute plusieurs personnes portant le prénom de Joseph ou celui (devenu plus rare) de 
Joséphine. Ne manquez pas de leur souhaiter une bonne fête ! 
Dans la liturgie catholique, la fête de saint Joseph est une solennité. 

Dans sa dernière lettre apostolique, Patris corde – Avec un cœur de père, du 8 décembre 2020, à 

l’occasion du 150ème anniversaire de la proclamation de saint Joseph comme patron de l’Église 

universelle, le pape François partage avec nous ses réflexions sur cette « figure extraordinaire ». 

Une année spéciale lui est dédiée jusqu’au 8 décembre 2021. 

Le pape François nous rappelle que les évangélistes nous parlent très peu de Joseph mais qu’ils en 

disent suffisamment pour nous faire comprendre, à travers l’action quotidienne et discrète de 

Joseph, son « rôle central dans l’histoire du salut ». 

Il nous présente Joseph comme un père qu’il évoque en sept points. Joseph est un père aimé par le 

peuple chrétien parce qu’il a donné sa vie pour qu’en Jésus, s’accomplisse la volonté de Dieu. Père 

dans la tendresse, il nous fait voir, comme il l’a montrée à Jésus, la tendresse de Dieu qui nous 

rejoint dans nos faiblesses, nos fragilités et agit à travers et malgré elles. Père dans l’obéissance, il 

est un modèle de discernement et de soumission à la volonté divine. Joseph est aussi un père dans 

l’accueil ; son exemple nous invite à accueillir notre propre histoire ce qui nous donne la force de 

l’assumer, il nous invite aussi à l’accueil des autres. Joseph est un père au courage créatif devant 

les difficultés ; avec lui nous apprenons comment aimer Jésus et sa mère, comment aimer l’Église et 

les pauvres. Joseph, qui a été un père travailleur, nous rappelle l’importance du travail de chacun 

pour lui-même, pour la famille, pour l’avènement du Royaume. Enfin, Joseph est un père dans 

l’ombre, (et « pour Jésus l’ombre sur la terre du Père céleste ») ; le pape François décrit ainsi un 

amour paternel qui respecte infiniment la liberté de l’enfant qui lui est confié, « signe qui renvoie à 

une paternité plus haute ». 



Par cette lettre apostolique, le pape François veut nous donner saint Joseph, comme « soutien et 

guide dans les moments de difficultés ». Il nous invite à « imiter ses vertus et son élan ». Joseph 

peut bien sûr inspirer tous les pères de famille car il est le père par excellence. Tous ceux qui ont vu 

leur vie bousculée par la pandémie peuvent méditer comment saint Joseph a du et su s’adapter à des 

événements qui ont plus d’une fois chamboulé sa vie et ses plans : la grossesse de Marie, le 

recensement qui l’a obligé à venir à Bethléem, la naissance de Jésus, la fureur d’Hérode, la fuite en 

Egypte, etc. Il est aussi celui qui veille au quotidien de façon discrète et anonyme comme tous ceux 

qu’on ne voit pas mais qui agissent pour le bien de tous depuis le début de la pandémie. Mais 

Joseph peut inspirer aussi tous ceux et celles qui ont un rôle d’éducation et donc les catéchistes dans 

l’accompagnement de ceux qui leur sont confiés par l’Église. 

------------------------------------ 
Sainte Thérèse d'Avila avait une amitié particulière envers Saint Joseph. 

 
Nous, Carmélites, faisons quotidiennement l'expérience de la vérité de son propos, c'est pourquoi nous voulons vous le 

partager : 
Extraits de la Vie écrite par elle-même, Chapitre 6, 6 

 
Je pris le glorieux saint Joseph pour avocat et pour patron et je me recommandais tout particulièrement à son 
intercession. J'ai vu clairement que c'est lui, mon père et mon protecteur... Il m'a tirée de dangers très grands où il 
s'agissait de mon honneur et du salut de mon âme. Son assistance m'a procuré plus de bien que je ne savais lui en 
demander... Je proteste de la plus tendre dévotion pour lui... Je cherche à le glorifier et à l'imiter. Il m'a si bien montré ce 
qu'il est, puisque grâce à lui j'ai été délivrée de ma paralysie. 
Mais ce glorieux saint, je le sais par expérience, nous assiste dans tous nos besoins. Les âmes d'oraison, en particulier, 
lui doivent un culte tout filial. Je ne sais d'ailleurs comment on pourrait penser à la Reine des Anges et à toutes les 
souffrances qu'elle a endurées en compagnie de l'Enfant Jésus, sans remercier saint Joseph de les avoir si bien aidés 
alors l'un et l'autre. Que celui qui n'aura pas de maître pour lui enseigner l'oraison prenne ce glorieux saint pour guide, et 
il ne risquera point de s'égarer. 
Notre Seigneur veut nous faire comprendre que, s'il a été soumis sur la terre à celui qu'il appelait son père, parce que 
c'était son gouverneur qui pouvait lui commander, il défère également au ciel à toutes ses suppliques... Je voudrais 
persuader à toutes les âmes qu'elles doivent porter de la dévotion à ce glorieux saint. Une longue expérience, en effet, 
m'a montré les grâces qu'il nous obtient de Dieu. Je n'ai pas connu une seule personne, ayant pour lui une dévotion 
vraie et l'honorant d'un culte particulier, que je ne l'aie vue plus avancée dans la vertu. Il fait progresser d'une manière 
admirable les âmes qui se recommandent à lui. Depuis plusieurs années, je lui demande une grâce le jour de sa fête, et 
je l'ai toujours obtenue ; et lorsque ma supplique est quelque peu de travers, il la redresse pour le plus grand bien de 
mon âme... Je demande seulement pour l'amour de Dieu à celui qui ne me croirait pas, d'en faire la preuve. Il verra par 
son expérience combien il est avantageux de se recommander à ce glorieux patriarche et d'avoir pour lui une dévotion 
spéciale. 

 

● Rappel : Repas solidaire « harengs » : 

 Les traditionnels repas « harengs » et « bol de riz » d’habitude proposés en temps de carême ne 
pourront pas se vivre en « présentiel » cette année. Nous vous proposons en échange un repas 
« harengs » qui sera cette année à emporter.  
Au menu : harengs, pommes de terre, munster. 
Commandez-le comme d’habitude par téléphone avant le 18 mars auprès de Lise Wymann 
(03.89.47.95.01) ou Geneviève Stoesel (06.81.37.13.65) ou Marlyse Schell (03.89.73.65.52). 
Et le dimanche 28 mars, jour des Rameaux, vous l’emporterez à l’issue de la messe des Rameaux 
à Bennwihr et à Ribeauvillé, en échange de votre participation (15 € par personne, ou plus si vous 
le souhaitez, au profit du CCFD). 

 
● Côté obsèques, nous avons célébré celles de Gérard WOTLING le 10 mars à Ribeauvillé, et nous 

célébrerons celles de Raymond THIBAUT mardi 16 mars à Ribeauvillé (donc pas de messe à 18h ce 

jour-là). 

● Sur ce je vous souhaite une belle semaine et je vous laisse encore avec Saint Joseph. 
 

Bien fraternellement,   Abbé Jean-Marie. 
  



● Comment prier saint Joseph ? 

« J’ai demandé à Saint Joseph son amour pour la Sainte Vierge, et à la Sainte Vierge son amour 

pour Saint Joseph », disait le Bienheureux Père Marie-Eugène de l’Enfant-Jésus. 

Pour ma part, j’aime le prier en étant inspiré par certaines représentations. Je vous en présente 

deux, que je vous laisse en grand en dernière page pour celles et ceux qui voudraient les tirer et 

les garder dans leur livre de prière. 

Cette icône de saint Joseph m’a été offerte par Sœur Marie-Madeleine, 

carmélite. Elle a représenté Joseph en bon juif qu’il était, avec une 

kippa sur la tête et des peiots derrière les oreilles. Le lis est symbole de 

sa pureté. Et l’inscription (en hébreu) dit : Yosef ha Tsadik : Joseph le 

juste. S’il est appelé ainsi, c’est parce qu’il s’est magnifiquement ajusté 

à la volonté de Dieu, alors que celle a sérieusement bousculé sa vie et 

ses plans humains. Avec quelle délicatesse il soutient et présente ces 2 

colombes toutes pures que sont Jésus et Marie. Elles ont trouvé en 

Joseph l’aide et l’appui dont elles avaient besoin avant de voler au 

secours de toute notre humanité. 

 

J’ai trouvé cette image tout récemment chez les Sœurs de Ribeauvillé, 

mais elle m’a bien inspiré pour la prière. J’y vois un Joseph debout, 

déterminé, en marche, l’œil rivé sur le chemin. Dans la nuit qui 

l’entoure, il porte la flamme de la promesse que Dieu avait faite à son 

peuple depuis si longtemps et dont il se retrouve porteur. Cette 

flamme éclaire son chemin et son visage et réchauffe son cœur. Mais 

cette flamme a encore besoin d’être protégée des vents mauvais qui 

cherchent à l’éteindre. Je pense à la flamme de mon baptême, à celle 

du cierge pascal … 

Au dos de cette image figure une prière à St Joseph que je vous 

partage. 

Prière à saint Joseph   (de Mgr Léon Soulier) 

 

Joseph, on t’appelle le juste, le charpentier, le silencieux… Moi, je veux t’appeler mon ami. 
Avec Jésus, ton fils et mon Sauveur, avec Marie ton épouse et ma mère, 
Tu as ta place dans mon cœur, tu as place dans ma vie. 
Prends ma main et conduis-moi lorsque l’ombre et la nuit rendent mes pas incertains 
 

Toi qui as cherché le Seigneur, toi qui l’as trouvé, dis-moi où il est ! 
Dis-moi où il est quand les jours succèdent aux jours, remplis de travail et de soucis ou de solitude et d’ennui  ! 
Dis-moi où il est quand l’épreuve et la souffrance sont le pain quotidien ! 
Dis-moi où il est quand l’espérance relève mon courage et m’invite à avancer avec plus d’entrain ! 
Dis-moi où il est quand mon cœur veut l’aimer, Lui le premier et les autres, avec lui et en lui ! 
Dis-moi où il est quand on vient près de moi chercher réconfort, amitié, joie ! 
  

Joseph, mon ami, toi qui as cheminé à travers les rayons et les ombres, 
apprends-moi à rencontrer le Seigneur dans le quotidien de ma vie. 
Toi, le témoin étonné de l’action de l’Esprit, aide-moi à reconnaître ses merveilles et à lui être soumis. 
Toi, le grand attentif aux besoins des tiens, garde bien ouverts mon cœur et ma main. Amen. 



 

 

 


